
Evangile selon Saint Matthieu

Paraboles de l'attente

Ruine du temple

Jésus sort du temple et s'en va. Ses amis regardent les constructions du temple, les hauts murs, les pierres magnifiques. Jésus 
leur dit : "Vous voyez tout cela ? Je vous le dis, c'est la vérité, il ne restera pas ici une pierre sur une autre : tout sera démoli." 
Alors ses amis lui demandent : "Dis-nous quand cela arrivera, quel sera le signe que tu vas revenir pour la fin du monde." Jésus 
leur répond : "Faites attention que personne ne vous trompe. Il y aura plus tard beaucoup de gens qui diront qu'ils sont le Christ, 
mais ce ne sera pas vrai et ils tromperont beaucoup de monde. Vous entendrez parler de guerres, mais n'ayez pas peur : on ne 
peut pas arrêter toutes les guerres, mais ce ne sera pas encore la fin. Les pays se battront les uns contre les autres ; il y aura 
dans le monde des gens pauvres qui n'auront rien à manger et qui auront faim, il y aura aussi des tremblements de terre. Ce 
sera seulement le commencement des malheurs. Dans certains endroits, on se moquera de vous, on vous battra, on vous tuera, 
les méchants vous détesteront parce que vous êtes mes amis ; tout le monde ne tiendra pas le coup, il y aura des faux prophè-
tes qui diront des choses fausses et tromperont beaucoup de monde. Il y aura des hommes qui oublieront d'aimer, mais si vous 
tenez bon, vous serez sauvés.
[...]
Ne croyez pas si on vous dit que je suis revenu, qu'il y a un nouveau Christ. Quand je reviendrai, il n'y aura plus besoin de soleil, 
de lune ou d'étoiles. Et vous serez heureux, car les anges avec leurs trompettes viendront pour vous rassembler près de moi.
[...]
Le ciel et la terre finiront par disparaître, mais ce que je vous dis restera toujours vrai. Mais n'essayez pas de savoir quand ce 
sera : personne ne peut le savoir. [...] Autrefois, à l'époque de Noé, personne n'a fait attention au déluge qui a détruit la terre. Et 
maintenant, si quelqu'un savait à quelle heure va venir un voleur, il ne se coucherait pas, il veillerait et il le chasserait. Vous aus-
si, veillez donc, car vous ne savez pas quand votre Dieu va venir."
[...]

Les 10 jeunes filles

"Pensez à un patron qui a choisi un serviteur pour veiller sur ses affaires. C'est bien si le patron qui revient le soir tard trouve ce 
serviteur encore en train de travailler. Mais le mauvais serviteur qui ne travaille pas et se dispute sans arrêt avec les autres, le 
patron n'attendra pas longtemps pour le mettre à la porte !
C'est la même chose dans le Royaume des cieux. C'est comme dix jeunes filles, des demoiselles d'honneur, qui prennent des 
lampes pour aller ouvrir au marié quand il va arriver pour le repas. Il y en a cinq qui réfléchissent et qui ont pris une réserve 
d'huile pour leurs lampes ; les cinq autres sont bêtes et elles n'ont pensé à rien.
Mais le marié n'arrive pas. C'est la nuit et tout et monde s'endort. Au milieu de la nuit, en entend crier : Voilà le marié qui arrive, 
allez lui ouvrir. Toutes les jeunes filles se réveillèrent et préparent leurs lampes. Les bêtes disent aux autres :  Donnez-nous de 
votre huile, nos lampes sont en train de s'éteindre. Elles répondent : Pas possible, il n'y en aura jamais assez pour tout le 
monde. Essayez d'en trouver ailleurs !
Elles s'en vont chercher de l'huile, et pendant ce temps, le marié arrive ; les filles intelligentes, qui étaient prêtes, entrent avec 
lui dans la salle du mariage, et on ferme la porte. Les autres finissent par revenir ; elles crient : ouvrez-nous ! Mais on leur ré-
pond : partez, on ne vous connaît pas."
Vous aussi, veillez, vous ne savez pas quand Jésus reviendra.

Les talents

"C'est comme l'histoire d'un homme qui part en voyage : il appelle ses serviteurs et leur confie son argent. Au premier, il donne 
cinq talents (un talent, c'est beaucoup d'argent, plus que ce que le serviteur pourra gagner pendant toute sa vie !)33, à un autre il 
donne deux talents, au dernier un seul : à chacun suivant ses qualités.
Quand le maître est parti, celui qui avait reçu les cinq talents va voir un banquier et il en gagne cinq autres. Celui qui a reçu deux 
talents fait la même chose et il en gagne deux autres. Mais celui qui n'en avait reçu qu'un va creuser un trou dans la terre pour y 
cacher l'argent de son maître.
Longtemps après, le maître revient, et il demande son argent à chacun.
Le premier, qui avait reçu cinq talents les lui rend avec cinq autres en disant :  Maître, tu m'avais donné cinq talents ; en voici 
cinq autres que j'ai gagnés. Le maître lui dit : C'est bien, tu es un serviteur bon et fidèle ; tu as été fidèle pour cette petite chose, 
je pourrai te faire confiance pour des choses plus importantes : viens te réjouir avec moi ! Celui qui avait reçu deux talents vient 
à son tour et dit : Maître, tu m'avais donné deux talents : en voici deux autres que j'ai gagnés. Le maître lui dit : C'est bien, tu 
es un serviteur bon et fidèle ; tu as été fidèle pour cette petite chose, je pourrai te faire confiance pour des choses plus impor-
tantes : viens te réjouir avec moi ! Arrive le tour du troisième, qui avait reçu un seul talent ; il dit : Maître, je savais que tu es un 
homme dur : tu sais tout faire, tu réussis toujours. J'ai eu peur, je suis allé cacher ton talent dans la terre : le voici, tu as ce qui 
t'appartient. Mais son maître se fâche : Peureux, tu es un mauvais serviteur ! Tu savais que je sais tout faire, tu aurais au 
moins pu essayer toi aussi ! Tu aurais dû placer mon argent à la banque : à mon retour, je l'aurais retrouvé avec des intérêts. 
33 cf. note 23



Prenez-lui donc son argent et donnez-le à celui qui a dix talents. [...] Et ce serviteur bon à rien, jetez-le dehors, dans le noir ! Il 
pourra toujours pleurer et grincer des dents !

Le jugement dernier

"Quand le Fils de Dieu viendra comme un roi, avec tous les anges, il s'assoira sur son trône de lumière.
Tous les hommes de tous les pays viendront devant lui, et il les séparera les uns des autres, comme le berger sépare les brebis 
des chèvres. Il mettra les brebis à sa droite et les chèvres à sa gauche. Alors le roi dira à ceux qui seront à sa droite : Venez, 
vous que mon Père aime de tout son cœur, venez recevoir le Royaume qui a été préparé pour vous depuis toujours.
Car j'ai eu faim et vous m'avez donné à manger ; j'ai eu soif et vous m'avez donné à boire ; j'étais un étranger et vous m'avez 
fait entrer chez vous ; j'étais nu, et vous m'avez habillé ;  malade, et vous m'avez rendu visite ; en prison, et vous êtes venus 
me voir.
Alors les bons lui répondront : Seigneur, quand nous est-il arrivé de voir que tu avais faim et de te donner à manger, que tu avais 
soif et de te donner à boire ? Quand nous est-il arrivé de te voir étranger et de t'inviter, de te voir nu et de t'habiller ?
Quand nous est-il arrivé de te voir malade ou en prison, et de venir te voir ?
Alors le roi leur répondra : Je vous le dis, c'est la vérité, chaque fois que vous l'avez fait à l'un de ces petits, qui sont mes frè-
res, c'est à moi que vous l'avez fait !
Alors il dira à ceux qui seront à sa gauche : Partez loin de moi, méchants, avec le diable et ses anges.
Car j'ai eu faim et vous ne m'avez pas donné à manger ; j'ai eu soif et vous ne m'avez pas donné à boire ; j'étais un étranger et 
vous ne m'avez pas fait entrer chez vous ; j'étais nu, et vous ne m'avez pas habillé ;  malade et en prison, et vous ne m'avez 
pas rendu visite.
Alors eux aussi répondront : Seigneur, quand nous est-il arrivé de voir que tu avais faim ou soif, de te voir étranger ou nu, ma-
lade ou en prison, sans venir te voir et t'aider ?
Alors il leur répondra : Je vous le dis, c'est la vérité, chaque fois que vous ne l'avez pas fait à l'un de ces petits, à moi non plus 
vous ne l'avez pas fait.
Et ils s'en iront vers leur punition, et les bons à la vie qui ne finit pas."


